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Un premier digitruck installé à Kinshasa
Lassociation bruxelloise Close The Gap a créé une classe informatique mobile pour les Congolais

La mission de coopération
au développement de la
secrétaire d'État Bianca
Debaets (CD&V) se

poursuit à Kinshasa en Répu-
blique démor:ratique du Congo.
Un des projets phares de cette
mission est l'installation d'un
digltruck imaginé par l'associa-
tion bruxelloise Close The Gap.
Il s'agit d'une classe Informa-
tique mobile.

Après la signature de l'accord
de coopération entre la Région
de Bruxelles-Capitale et la ville-
province de Kinshasa. la mis-
sion se poursuit au Congo par la
digitalisation de Kinshasa. Un
accord a été signé entre l'admi-
nistration de Kinshasa et le CIRE
(Centre d'infoffilatique de la R~
gion bruxelloise) afm d'équiper
dans un premier temps deux
écoles techniques de Kinshasa
en installation Wi·Fi.
l{ L'installation du Wi-Fisera im-
poJtc7lltepour l'insertion sociale
de cesjeunes. GrJee au VVÏ-FJ: Hs
pourront disposer de manuels
d'appœntissilge dispombles en
ligne et ils pourront approfonrffr
leufli connc1issmces»,conmlente
Hervé Feuillien, directeur du
CIRE.
Leprojet phare de cette mission
de coopération est le digitruck.
Bloqué à la douane, il n'a pas pu
être inauguré lors de notre vi-
site. Lancé par l'association
bruxelloise Oose The Gap, le di-

gitruck est un conteneur équipé
de panneaux solaires afm de
pouvoir être autonome en élec-
tricité. A l'intérieur, des tables et
des chaises ainsi qu'une ving-
taine d'ordinateurs sont instal-
lés,
«À l'on"gine,Oose The Gap était
le projet de mémoire de notre
fOndateur Olivier Vanden Eynde

lors de ses études il la Solvay Busi-

ness School à Bruxellej: il étudiait
la possibiht(· d'utiliser les ordina-
teurs des entrepn"ses en Europe
qui changent tous les 4 ou 5ans,
de les rewnditionner et d'ensuite
les instélllerdms des pc1ys en voie
de développement», explique
Peter Manderick, responsable de
projets pour l'association.
Depuis 2003, l'association s'est
développée et est aujourd'hui

active dans plus de 40 pays en
Afrique mais aussi en Amérique
du Sud et en Asie, En moyenne,
Oose The Gap équipe ces pays
de près de 16.000 ordinateurs
par an et dans 80 % des cas dans
des écoles. Le digiU1.1ckest la
nouveauté depuis 2015. Outre
le prototype existant à
Bruxelles, la Tanzanie et
l:Afrique du Sud disposent d'un

modèle. Et donc bientôt Kinsha·
sa aura le sien dans le quartier
de N'Djili. Un quartier qui
compte près de 4 millions d'ha-
bitants.

IL DÉMÉNAGE TOUS LES 6 MOIS
Si Oose The Gap fournit le digi-
U1.1ckgrâce à la Région bruxel-
loise, c'est l'association locale
(l La Maison des Savoirs)l qui
s'occupera de l'utilisation. Des
formations seront données dans
cette classe mobile qui devrait
changer d'endroit tous les six
mois_ Trois publics seront dans
un premier temps visés: les
écoles, les fenmIes ainsi que les
ONG. A Kinshasa, les autorités
sont déjà intéressées d'ap-
prendre à fabriquer elles-
mêmes des digitruks afm d'en
disposer d'un maximum de
classes mobiles_ 0

ISABELLE ANNEET,
ENVOYÉE SPÉCIALE À KINSHASA

Dans lin premier
temps, Ge sont deux
écoles de Kinshasa
qll i seront équipées
de Wi-Fi par le
Centre Informatique
de la Region
tJ rllxelloise

«Permettre
aux femmes
d'entreprendre»
Bianca Debaets (rn&V). secrétaire
d'État bruxelloise à la Coopération
aUdéveloppement. emmène la dé-
légation bruxelloise à Kinshasa
dont l'accord de coopérdtion pré-
voit cinq axes: l'environnement,
le renforcement des capacités ad-
ministratives et institutionnelles.
l'informatique. la culture et le
genre en veillant à l'égalité entre
les hommes et les femmes.
l< Nous avions déjà travaillé aVff' Je
Katanga, maintenant il s'agit de Kïn-
shasa. C'est un aŒord mais ily il dé-
jà des choses (vncrètes notamment
avec1'UniceJ"qui caUaooœ pour l'as-
sainissement des écales mmi que
par les projets n umén"ques que nOlls
sommes en train de mettre en
place», commente BiancaDebaets.
l< Les métiers numériques, c'est un
boom bwiness ici Udigitmck pel'-
mel1ra, notamment aux fèmmes de
pouvoir entreprendre plus' làolt'"
ment en créant notamnlent un site
Intemet afin de pouvoir se faiR:
mnnaitre. Cela peut également ai-
der les artistes .il dÏfli1ser leur art.
Quant aux émles qui :'feront équi-
pées de Wi~H.cela va permettre de
faire progresser lesjeunen précise
notre interlocutrice_0
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